Pouvoir immaturicide d’un mélange à base de tétrachlorure de carbone à l’égard de Fasciola hepatica et sa toxicité pour le mouton by Glilhon, J. & Barnabé, R.
COMMUNICATIONS 
Pouvoir immaturicide d'.un mélange à base de 
tétrachlorure de carbone à l'égard 
de Fasclola hepatica et sa toxicité pour le mouton 
par J. GUILHON et R. BARNABÉ 
La découverte des propriétés fasciolicides du tétrachlorure 
de carbone, en 1925, par M. THIENEL et W. ERNST, en Allemagne, 
puis son étude poursuivie dans divers pays par de nombreux 
auteurs, ont très nettement amélioré, dès cette époque, la lutte 
chimique contre la fasciolose chronique en substituant, progres­
sivement, son emploi à celui de préparations à base d'extrait 
éthéré de fougère mâle. 
Mais ce nouvel anthelminthique administré per os ou par voie 
parentérale, le plus souvent incorporé à l'huile de paraffine, ne 
fut point prescrit sans conséquences fâcheuses du fait de sa 
double action hépatotoxique et néphrotoxique et de l'impré­
visibilité d'accidents mortels survenant plus fréquemment chez 
les bovins que chez les ovins, surtout chez les sujets de races 
améliorées et en état physiologique instable (lactation, engrais­
sement, gestation). 
Malgré son prix de revient relativement faible et son indéniable 
polyvalence antiparasitaire il fut progressivement abandonné au 
profit de corps plus actifs (8 à 15 mg au lieu de 80-120 mg/kg), 
moins dangereux aux doses thérapeutiques, et capables de 
détruire non seulement une plus grande proportion de parasites 
adultes, en place dans les canaux biliaires, mais également des 
immatures âgés de 4 à 8 semaines en migration dans le paren­
chyme hépatique. 
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Si quelques nouveaux douvicides peuvent prétendre à l'obten­
tion d'un tel résultat, à des doses relativement faibles, il s'en 
faut que certains d'entre eux puissent être prescrits sans danger. 
Ces constatations s'ajoutant à leur élimination relativement 
lente et à leur prix de revient élevé, nous ont incités à reprendre 
l'étude des propriétés fasciolicides du tétrachlorure de car­
bone (1) à la lumière de travaux anciens et plus récents concer­
nant, notamment, l'action de quelques corps capables de diminuer 
son action toxique durant son passage dans l'organisme, avant 
son élimination par la voie pulmonaire. 
Depuis la publication de C. H. GALI.AGHER (1960) relative 
aux effets de diverses substances hépato-protectrices, plusieurs 
auteurs (GRAFTON et DI Luzm, 1967 ; C. H. HARTMANN et coll., 
1968; ToRRIELLI et UGAZIO, 1970 ; M. CoMPORTI et coll., 1974 ; 
L. GABRIEL et coll., 1974 ... ) ont étudié plus particulièrement 
l'action de la NN'-diphényl-p-phénylènediamine. Plus récem­
ment (1975) H. LE BARS et A. de LAISTRE BANTING ont fait 
connaître les résultats qu'ils ont obtenus en conclusion d'une 
étude plus approfondie sur ce corps utilisé avec le tétrachlorure 
de carbone, dans les proportions de 1 à 6, en suspension dans 
l'huile de paraffine, aussi bien chez la souris que chez le mouton 
sain ou parasité par Fasciola hepatica. 
Ces intéressantes constatations nous ont conduit à supposer 
qu'une grande tolérance de l'organisme du mouton à son égard 
pourrait sans doute permettre d'envisager son utilisation non 
seulement contre les fascioles adultes, en évitant les intoxica­
tions imprévisibles aux doses thérapeutiques classiques (80 à 
120 mg/kg/mouton), mais aussi et surtout contre les parasites 
immatures, en migration dans le parenchyme hépatique, contre 
lesquels il était difficile de l'utiliser sans risque d'intoxication 
mortelle. 
Pour vérifier l'hypothèse émise nous avons utilisé 26 brebis de 
races (croisements Ile-de-France et Southdown), d'âges (2 à 
6 ans), de poids différents (24,500 à 35,500 kg), en plus ou 
moins bon état d'entretien. En stabulation libre, sur lit de paille, 
dans des locaux suffisamment aérés et avec de l'eau en perma­
nence à leur disposition, elles consommèrent chacune, jour­
nellement, environ 2 kg de luzerne sèche de médiocre qualité, 
disposée dans des rateliers. 
(1) Encore utilisé dans plusieurs pays de l'Europe de l'Est et même 
en France. 
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Deux groupes d'inégale importance furent constitués. Quatre 
sujets (1er groupe) servirent, exclusivement, à apprécier la tolé­
rance à haute dose du mélange anthelminthique étudié, alors 
que les 22 autres (2e groupe) furent infestés le même jour avec un 
nombre différent (248 à 525) de métacercaires, en bon état, 
âgées de 40 jours. Le mélange employé aussi bien pour évaluer 
l'intensité de son hépato-protection que pour apprécier l'étendue 
de son pouvoir immaturicide avait la composition suivante 
tétrachlorure de carbone . . . . . . . . . . 0, 75 ml 
huile de Paraffine . . . . . . . . . . . . . . . 0,25 ml 
DPPD . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 200 mg. 
Le principe actif (C Cl4) étant liquide à la température ordi­
naire avec une densité de 1,62, les quantités respectives des 
deux substances actives s'établissaient, en poids, dans un milli­
litre de mélange liquide, dans la proportion approximative de 
6 à 1 comme ci-après : 
tétrachlorure de carbone . . . . . . . . 1,215 mg 
DPPD . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 200 mg. 
Ce mélange a été inoculé par voie sous-cutanée, d'abord à 
quatre sujets à la dose individuelle de trois millilitres par kg 
de poids vif, ce qui correspond à 3.645 mg/kg (1) de C Cl4 pur 
qui injectés, dans les mêmes conditions, à un mouton est régu­
lièrement mortelle. Les 4 sujets observés, très attentivement, 
n'ont cependant présenté aucun signe inquiétant, hormis une 
légère période d'abattement dans l'heure qui a suivi l'interven­
tion. 
Rassurés par l'apparente innocuité d'une dose même très 
élevée de tétrachlorure de carbone, ainsi administré, nous avons 
envisagé de préciser ses possibilités destructrices plus spécia­
lement à l'égard des jeunes fascioles âgées de 4 à 8 semaines. 
Pour effectuer cette deuxième expérience nous avons utilisé 
22 moutons dont 5 servirent de témoins. Après leur infestation 
1 7  d'entre eux ont été répartis en 4 lots d'inégale importance 
(6, 6, 3, 2 sujets) pour subir, à diverses époques (4, 6, 8, 
13 semaines), après l'administration des métacercaires, une 
intervention comportant l'inoculation sous-cutanée, en avant de 
l'épaule gauche, de doses différentes (1 - 1,5 ou 2 ml) du mélange 
(1) C'est-à-dire environ 40 fois la dose thérapeutique classique de 
80 mg/kg et plus de quatre fois la dose maximale tolérée d'environ 
800 mg/kg. 
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an lhelminthique, c'est-à-dire respectivement 1.215, 1.822/>0 ou 
2.4:JO mg/kg de C Cl', quantités inférieures dans les proportions 
de :i, 2 et 1,5 à la dose de :tH45 mg/kg antérieurement ernployt'.·e 
pour en apprt'.·cier la toxicité. 
Tous les moutons ont bien supporté ces diverses doses maigri'.· 
l'agression de plusieurs centaines de parasites en migration. 
Aucun œuf n'est apparu dans lrs fèces des animaux traités 
alors qu'ils t'.·tail•nt prt'.·sents dans celles des il-moins les 74, 78, 
7�l, 7B. H2" jours (moyenne 84 jours) après l'administration des 
mt'.•taeercaires. Les 22 moutons ont <'.·té sacrifi<."s et leur foie 
explon", minutieusement, pour recueillir les faseioles restantes 
Yivant<.•s ou mortes d'inégales dimensions ( :l mm à pl us de 
:J em) (voir tableau) et d'aspect plus ou moins moditït'• ( ch"hris 
filiformes sou n·n t méconnaissables) (voir fig.). 
Alors que <leux boîtes de Pétri (5 et 9) sont remplies de plus 
d'une centaine (115-195) de fascioles bien développées encore 
immatures ou pondeuses, récoltées dans le foie de deux témoins, 
les autres recueillies dans celui de 8 sujets traités ne contiennent, 
1-:ormis deux d'entre elles (7 et 24), qu'une très petite quantité de 
parasites anêtés dans leur développement ou smtout réduits à 
des débris info1·mes pies ou moins effilés, correspondant à des 





Nos Poids trées 
- --
15 32,500 248 
6 32 255 
8 31,500 300 
13 33 354 
7 30,500 516 
14 32,500 508 
- --
18 32 258 
22 33,500 260 
16 35,500 350 
20 35,500 352 
24 28,500 510 
36 30 511 
- --
17 28,500 254 
19 33,500 355 
21 34,500 525 
- --
12 24,500 350 
2 31 500 
- --
4 31,500 215 
9 33,500 278 
10 32,500 342 
5 31,500 377 



















































































Nombre de douves 1 Taux d'infestation % Taux de réduction% 
s s s 
s s s après Total traitement 
0 0 0 avec les sans in di-C"I � � traitement viduel moyen a:> débris in di-.eu ·CU � 
.... .... + viduel 
moyen 
.... C"I -- --- -- -- --
17 - 6,85 93,15 
37 11 70 - 27,44 72,56 
3 1 7 - 2,33 9,84 97,67 90,32 
25 6 45 - 12,71 87,29 
15 6 26 - 5,03 95,97 
24 - 4,72 95,28 
-- -- -- --- -- ---- --
8 - 3,09 96,91 
3 - 1,15 98,85 
1 38 - 1,08 98,92 
2 1 5 - 1,42 2,03 98,58 97,45 
16 1 27 - 5,29 94,71 
1 1 - 0,19 99,81 
-- -- -- --- -- -- -- --
1 1 - 0,39 99,61 
2 1 3 - 0,84 0,41 99,16 99,59 
0 - 0 100 
-- -- -- --- -- -- -- --
0 - 0 100 
0 - 0 0 100 100 
-- -- -- --- -- -- -- --
21 103 41,03 - - - -
24 73 8 115 41,30 - - - -
50 27 0 116 33,91 - - - -
51 98 1 195 51,70 - - - -
75 50 0 252 49,72 - - - -
M = 43,53 
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Les résultats obtenus dans ces conditions expérimentales sont 
groupés dans le tableau ci-contre. Son examen montre que le 
taux moyen d'infestation des témoins a été de 43,50 p. 1 OO 
(33,9 à 51, 7) alors que celui des animaux traités à 4, 6, 8 et 
13 semaines fut respectivement plus faible en s'abaissant de 
9,84 à 2,03 p. 100, puis à 0,41 p. 100 pour devenir nul chez 
les sujets traités les plus tardivement, ce qui implique des taux 
de réduction compris entre 90 et pratiquement 100 p. 100. 
Les recherches préliminaires que nous avons effectuées dans 
les conditions expérimentales précédemment indiquées montrent 
que l'adjonction de NN'-diphényl-p-phénylènediamine augmente 
très nettement la tolérance des moutons à l'égard du mélange 
tétrachlorure de carbone + huile de paraffine au point de leur 
faire supporter une dose de 3.645 mg/kg de C Cl' sans incon­
vénients apparents. Cette hépato-protection permet alors l'utili­
sation de fortes doses de tétrachlorure de carbone et partant 
de pouvoir l'administrer, en injection sous-cutanée, à doses 
suffisantes pour éliminer toutes les fascioles adultes, résultat 
certes prévisible, mais également la quasi-totalité des formes 
immatures de 4 à 8 semaines, ce qui est impossible à obtenir, 
sans danger, avec le ménage classique privé d'hépato-protecteur. 
CONCLUSION 
D'après les résultats que nous avons obtenus il semble qu'on 
puisse formuler les conclusions ci-après : 
1° l'addition de DPPD diminue très nettement la toxicité du 
tétrachlorure de carbone au point de permettre au mouton d'en 
supporter sans réactions fâcheuses 3.645 mg/kg, inoculés par voie 
sous-cutanée ; 
2° le mélange tétrachlorure de carbone + huile de paraffine 
+ DPPD est capable de détruire non seulement la totalité des 
fascioles adultes, mais également la plus grande partie des 
immatures de 4 à 8 semaines aux doses comprises entre 1 et 
2 ml/kg contenant de 1.215 à 2.430 mg de tétrachlorure de 
carbone pur. 
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